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& leur dis que tons les Sauuages alliez, qui
demeurent fur le fleuue de Kenebek, haiffent autant la
boiffon de feu, ou 1'eau de vie, come ils haiffent les
Hiroquois; & que f'ils en font encore apporter pour
en vendre aux Sauuages, qu'ils croiront que les
Anglois les veulent exterminer. Peins ces paroles,
& noftre Patriarche nous feruira d'Ambaffadeur, il
les portera a vos Gouuerneurs, accompagn£ des
principaux d'entre nous: & apres cette defenfe, fi
quelqu'vn f'enyure en cachette, on le fera punir felon
que noftre Pere en aura ordonne.

Le Demon qui nous donne de la crainte de nos
Sorciers, & de la creance pour [108] nos Pythoneffes,
qui deuinent les chofes futures, & qui connoiffent (a
ce qu'elles difent) les chofes abfentes, ce Demon a
perdu fon credit, Tes prieres, & celles des petits
enfans, & le recours que nous au5s a Dieu, nous font
voir la vanite, & 1'impuiffance de ces longleurs, &
de leurs fortileges. Combien de fois auons-nous veu
des perfonnes aux abois, que nous croyos enforcelees,
reuenir en fante", ayant prie celuy qui eft le maiftre
de tous les Demos? II eft vray que tous les Sorciers
auoiient maintenant leur foibleffe, & le pouuoir de
lefus. Quelques-vns mefme inuitent le Pere en
leurs cabanes, & le traitent fort honorablement. Le
plus remarquable, & le plus redoute d'entr'eux,
nomme Aranbinau, qui autrefois auoit Ieu6 la hache
fur le Pere pour 1'affommer, Vayant trouu6 catechi-
fant vn lien neveu, f'eft rendu li docile aux paroles
du Pere, qu'il fait maintenant profemon de 1'auoir
pour amy intime.

Quant au Demon (difoient-ils) qui nous a fait aimer
la polygamie, il eft fort decrie parmy nous, puifque


